
let fetes du dnqoantenaire de h iiatieMiisatiail "• s^"^-/^' «•■ «»««« 
do Conservatoire de Roubaix accempafM M.  Lanferon 

à la prcfectore de poKce 

M. Jatqnn Simon, obef <lu cabinet 
.1* jr. L«ii«erOB. a qaiu< LUla hier 
pour Pari» où il draenrrra attaché an 
cahiiiet (lu  préfet de police. 

jr. Simon dont on ac pjait à recon- 
naître l'amabilité et la distiuctioD, 
s'ptait acriuis de nombrcii<(es e>inpa. 
fhic» dans le Nord, Avec nos revreta 
de le voir quitter Lille, noua le prions 
d'aeréer  mis  vives félicitations. 

Journ4L de Koubaut   '- ** '. 

Pour les Sociétés        I 

MAKLM iU MAKâ  1934 

COMME JPAFA!. 
h   responsabilité   Hmitéc 

comBoabfUc la note ?^rai»t«: 

51.  Pr^au  <•^( 

Mai*   f*   iiu'll   : 
1 >»t qut «n 

i>! Ort un )>^u \r»i. 
\ rainirnt dVionnaot, 

I   p«tii   U.ut ilhirmnif 

mkaaoy et rorchentre; — 
qw (F. BoMqaet): — î 
TwkMic«I]«  ( Saint-SaSiB) 

4.   Soir» d'Afri- 
O>or«rt<i pour 

     XL KnabaMky 
et i(w«ph*stre;    —    6. L'aip|>rfoti sorcier 
(P. I>ttkat). 

L£ CORTS DES  PROFUSCL-RS  DU  CONSERVATOIRE  DE  RoUBAIX.  EN   1921 

{Au cmtre. M. J. KOSZUL. Jirtcteur. a^anl à m gauche M. DusAUSOY, 
secrétaire général) ,pho.o   Lc.h.. 

Au»«i qrur ixxw lavoi» taitHavé. le cvn- 
crrt 4« gaU dvno* Je dtaoMcèe :£> mare, 
J M h. 45. daiM la mU* n*rT»-De»tomb«a. 
a I ««nrc^hifi dea têttn àa rnqaaMenaire d« 
lii i»irioi»ali»atj'rti du Cocwen-aioirt de 
lï'furtn X êora lien fc«i» les aticpjcps de 
AI. k .Miiire (1^ l{r>uljiiit et (he ta Muni- 
tJpaUv. XI. Je efh-ecteiir ginév^l à^M Beaux- 
Ar& 3 bien v,«j4ii aweptpr (Thonwer de »a 
pfsouce cefte snleoaiU. 

I! va de «oi que ce cooccn ne fait naa 
part* du (-rela dea coBctns pPérw par 
tAaaooMtton dea profeaMiav du Cmwer- 
rm^nrt^mni» coo^ckuc me c^«^fimiB« 
ax''ei*temieU». BD To=ri le procramme- 

I NocturMi (Del»«*y); — 2. R^ndo 
Capri.vio,^ (Sîimi-Staiiiia). M. U. l>,HK>nt 
e: 1 nrch^rf; — 3. Concerto pour flnte e 
fcappe (XAonrt), M'i*Bkioquart et M   I>u 

Lordiestp* sert J^igi par iL BonaqoeU 
rniiid prix de Rome, directeur &a Cooaer- 
ratoire. 

Les c«rt« seiiWteat rapidement. Il est 
orfent. pov lea perwmow déatmM aaaia- 
ttr k ce macoiAque <teocert, de retemr 
leara pJarea. et poor «eDea qui lea po*- 
»Ment à^jà, de lea faire mm^roter au 
Onwerratoirc, 05, nte de Soubiae. 

Pour le hanrinet <NHin« le même jouir an 
CePde de I'lDduatrte. à 12 h.. \m ►nwrrip- 
tioiM seront reçues su Comerraioire jua 

I iju'au li2 mars. 

d« la lai 4» 2T ï*^. 
r**p«iHJtKilir< liiril»e. 
capital, ir ii«»l>r« »« 
Bon tarant** àt 1*"] 
tat'tcmrnt *tr« ••«*! 
tion* triaie»tri<'ie* 
I*im^   ■- r le  fe»en 

ri»t««r 4ei 4itpn«i 
r   ï«c«.   ■ 
q«eh   qa»   M»4Mit    >»nr 
Is <taBtii« (renais tu 

' »*»^\*% vnrtmt tt^\ 
t*t aa 44p4t4« «Maru- 
9   Tae   du   paieaaeat   de 

des  rai «un  rrMkilitrM. 

d«   dJi>o*er   au   barcau   ds   l>Drp«i*l 
aient ds lear »i«c« 'o^'*'' ■"• ««Pl* 4«  U d^< 
■ioD de« a»oci^ approorant 1M rttmptei  (1 
le»   vintt  iour»  de  it  data)   avee  la  ré»>i«  d , 
bilaa et d» «on^u de ploitt et penei. 

> rXfls le fi» où A ■••i paa tena d'aMem- 
bl^« «*Btral» (««.-I't*» ne eompt«m TWI p;u^ 
de Tjnrt membres;, lei r^nnta Mtai tanai ce 
d*p»««r le bilan 'l le ttimyt* de i»rA«it .t 
pertM   daa>   Iti   trois   mois   d«  t»  clfttora   iw 
r. 

>   Ce 4*^4t   ei 

direetet    pour   1' 
hénHl'f*  indualri 

» L'inobaertali 

d.orw   fra-ir». » 

ind^-pendaiit de 1» dVIs^ 
ntiirAUur de« «ontribiUtoni 
(•ieit*   d«   l'impôt   tar   tei 

Roubaix 

f 

Près de Poitiers, 
un jeune agriculteur 

tue sa tante et blesse 
grièvement son oncle 
Poiti*™. 19 mars. — Darti le himcin 

d« fiellefois. distant de Poitiers de 
quelqiifl trente kilomètrM. un i*une 
ajrricuUeur, René Saunier, ksé de L*(i 
ana. vivait depuis deux ans séparé de 
sa femme qui, par suite d« maurais 
traitaments que lui faisait eiibir son 
man, arait dû abandonner le fover 
eoivioffal. AI"' Saunier était allé hobi. 
ter chez aon oncle. M, David, avec ses 
deux fUJHte» âcée^ de 3 et 2 aui. 

Dan» l'après-midi de dimanche, Sao, 
mer s'aat préaenté au domicile de celui- 
ci et a demandé à avoir <*< enfants, 
f'otnmo il étJLit ivre', sa feTiira« a refusa 
Saunier est  alora  parti. 

Vers 20 h. 30. l'ivrocne e>t rp\cnu. 
Saunier ayant proféré des menaee». 

yï. David prit alors .son fusil. L'ivro- 
«nr. armé d'une baïonnette ii double 
tranciiant. réussit à forcer la porte. 
Pour leffrayer. M. David tira un pre- 
ILier caup.lU feu. ^ilaaii<U Saunier Iiu 
awiia sur le eriine un violent coup de 
*oo arme et une ecmrte. lutte s'enjrasea 
au cours de laquelle M. David eut un 
poienet nrï-sqiie complètement section- 
ne. M"' David, \enant au seconi» «le 
son mari, reçut ù son tour sur la tète 
un coup de baïonnette qui 1» tua sur 
!e eonp. Puis le meurtrier, épanrnant 
ses fillettes, prit la fuite. 

Le« (reT)4lam>eit ont trouvé l'a&saesin 
lundi matin, coucjié dans une rrotte 
distante de eent mètres environ du lieu 
du crime. II a été écroué à la prison 
de Poitiers, 

Le   Congrès 
de la Fédération régionale 

des coopératives 

de  consommation, à Lille 

Dimanche matin, dans la !*NUe ilu Tan- 
fervatoire. *>»t tenu le Conrrfs de In 
Fédération rfciooale de!i roop^ratirex «le 
ronftommation, sous la prt'-sideure de M. 
Delebaere. 

Après l'allotiition di> Uenvrnue pnr le 
prémleat, M. Prai-lie. necrétaire rénéral. 
fit roQDattre que Kl sociétés coopératives 
a.raot enaemble 1.0L3 masasins KODI afti- 
liéa à la Fédération et qu'en lt>.33. elles 
ont réalisé prèa de 4:?U milllona de franc» 
Haffatren. Plus de 1^ millions de franrs 
de riatoumes ont été réparti» aux coopé- 
rateum. Ce rapport est adopté, ainsi que 
relui du Conjieil central de la Fédération 
nationale. 

ÏM réonion ht fniiinc pur I'vloption 
d<' plusieurs résolutions présentées par 
M. Trartie: l'une protertatrt contre les 
»icè« de la fiscalité en cénéral et deman- 
dant au mouvement coopératif de définir 
nae doctrine fiscale; une autre protcatant 
contre le« attaqnea portéea contre le mau- 
▼ement coopératif, et une dernière réso- 
IntioQ dénooçaat le ■ danger fasciste > i 
l'écacd dea coopératives (eiemplea alle- 
ttiaad et sotricbien ) et recommandant 
aux coopérateurs d'etre Tifilanta. 

L assassin de la rue de la 
Grange-adx-Belles a avoué 
son cfiffle 

Pari^ 19 mars. — M. Ouillaume. 
commiîwaire divisionnaire à la police 
ittdiciairc, a iK>ur.-iiiivi hier sou enquête 

fcnr 1 a.«ai*8inat de M"' Pottier. la fem- 
me du typographe, que l'on a retrou- 
vée morte A son domiciic, rue de la 
Qranfrc-aox-BcIles. 
^ Joseph-Albert Dijrard. qui avait nié 
i-tre l'auteur de ce meurtre, maleré les 
cbarTCA relevées contre lui. a fini par 
faire des aveux. 

— J'ui profité, a-t-il di-claré, d'ooe 
courte absence de il"' Pottier pour 
m introduire dans son logement dont 
la porte était restée entrebâillée. Lor»- 
queHlo c»t rentrée, i* lui ai donné un 
eoup de poinp qui l'a étourdie, elle est 
tombée à terre et te lui ai rais un linjrc 
sur la two; ensuite, ie Tai bâillonnée 
ec aitaehée. .Je me euis alors emparé 
rtes bi.jouT et de l'argent. Knfin. je me 
uis enfui. 

Des inspecteurs de U police judi- 
ciaire ont arrêté dans un café k l'angle 
de la rue du Louvre et de la rue Saint- 
Honore. le complice d'Albert Dicard. 

Cest Un nommé Kmile Dcrain. 2") 
an«. cominii-Iivreur. demeurant 78. rue 
Saipt-Unaoré. Xterpin a déclaré qn'il 
avait cacW les huoux dan», une cave 
aux balles. 

■ -^  

Les candidats socialistes 
aux élections cantonales 

dans les hait cantons de Lille 

AajovdliBi, Bardi 20 man : 
Ayjotu-a'bul, asint JoacUm: demain. 

aalnte  Clémance- 
S«leU:   Lever.   5   b.   M:   coucher.   18   b. 
Lane: Nouvelle luce du 13; premier 

quaittar  le  23. 
Prévlsioiu oiétéoroloclqaes poar la Jour- 

née du ZO mara <Ré(l0B Nord): HauvaU 
tempa: ciel couvert avec pluie, devenant 
r&pldemant trola quaru couvert ou cou- 
vert avec Éclalrclea. averaea ou jralna; 
-ent aawa lort ou fort du aect«ur Sud 

pasaant à l'Ouest; minimum de tempéra- 
ture en  nausée sur la veille. 

Calfsc d-eparfiia: » h. 30 à 11 b. 30 et 
et de  14   h   à  17   b. 

CoBiultatten   de   neurrliioni   du   CcmHi 
Kttubalalen  de   Protection  de  l'Enfance: 
14 à 17 h., local de la Goutte de Lait. 

Dlspeasatre rterre-dc-Kotibalz. 93, me 
des Lonsuea-Halea: à 14 b., consultation 
pour   adultes. 

Bibliothèque de l'Ecole Nationale dea 
Arta et industries TeztUes: de S fc 13 h. 
et de   11   à 21   I. 

Balna Municipaux: Ptaclne et BalcBOlraa: 
de » b.  fc U  n. 30 et de 13 h. à Ift h. 30.< 

FMératlon Indaatrtclle et cennurclala 
da liMbaU-Toarcolni: A 10 h. 30, asaam- 
blée fénCrale annuelle. 3. rue de l'HOtel- 
de-Vllle. 

Gala de l'Amicale des A. E. 4a l'Institut 
Tarcot: fc 20 h. 13. « Primerose >. à ruip- 
podnnne-Théit re. 

'•omposw    de    persoiincs   spécialisées   aux 
deux i^us beaux ctahafe». 

D'iu*.re part, p«*n<l*iit ces tnts jours, 
jeux divers rn^oti» Htt'x tous les erietiera 
adhérents: 1.000 fr. de prix. 

HALLE FLIPO. Loterie Nationale pour lébahi 
le Café. BifMTuits,  Ileurre. Marsarine. ;ild        * " 

un n. Liâ*'»er«>o. corotsIiHe ; EJ I>u- 
• UJ.ol. cUr.ueii-its ; >Wt Ut Uujter. 
|.;:'nisie. ; '■ pr.x de» i >i*ser valoir*» 
u'Aaiern e: n'AsM.erdam. 

l,.l>»«<'ia'ion srtt»(i.|xe roubaiai'uae. 
i-ett.un Biu->j^u«. Irra »t^ d.'i»uis dau* 
b.'tie vd^e II otnrira la tfeuxjêinc partie 
a»ec  un  orrl<»elre  de  li'l  musii-.m*. 

L>T.aa   la   section   cliaai.   ceite   "«o^--"; I KJI, Vr.T, de>^é prè. d'rfle W' 

le» rvtraej : i/M.  K.  P<»tlUrr. lenw. lau- '        --i    -   « 
lém de u<>.nirr«-!ii <'<>iHt>ar> et A. liurl.er. 

' Cne f>l9iQte « ««é d^, . 
cher(-li«~ i' "41 l^a a«tearr*i 
tlve de »-iiii»i>ri«>Jaj». 

UM favrara chuft 4i"j 
.Hiae K/;.er -Nuiie. ■ I \[»Êtm, m» 

'.ii-* in, me d Arcule * l'rnia. MMki 
4i.e a«.speoa<ie à t'lii|»ftadM 

u J   de R<.  > 

LE PETIT MICHEL PRIAL 

ne deux ans et demi, qui répond nu doux 
iHim de Micbel. re*t aussi, et jusqu'à 
preuve du contraire, nous croyons qu'il 
eut  le plus jeune pédalour de   France. 

Ce jeune d'entre les jeune» c.voUstes 
liabite arec ses parent» rue I-airoix. i 
Konlinix. 

Il faut le voir nous dit l'aulPiir de ««-s 
jours, parcourir nnr son vélo, iirand... 
• comme ca », la place de l'Abntroir toute 
profile, et pSKNer iirciM(Oc entre les 
jambes...   des    |iiétuns   qui    le    reicardent 

Un  pe'.it   roi 
((uoiî 

une   fl petile   reine  a 

I>im.Tn,-lie, Ir, ^«.(ions PO. ii.Ii.^tes des 
iuit caninns de Lille sr sont réunies en 
congres, 1-17. nie d'Arros, soiig la pré 
sidence de M. De Bradandère. adjoint 
PU maire de Roubaix. pour déaimer les 
candidat»   aux   élections   cantonalen. 

Voiti, k titre d'iaformation. les can- 
didats   qui   ont   été  désiicnés   : 

1) Election au Conseil général rendue 
necesaaire dans le canton tst, par la 
démission de iL Joseph Ilujxhe : U. 
l>é»iré   Tberby,   maire   d'HeUemmes. 

2) Klection au Coo&eil d'arrondînee- 
n;cat déterminée dans le canton Sud- 
Ouest, par le décès de SI. Marcel Oujar- 
din : SI. Charles (jodinot, du Comité 
Gustave   Joncquet   de   la   section   lilloise. 

3) Elections au Coa.scil général néces- 
silées par !<■ renouvellemeut d'o.-tobre; 
l) canton Contre: M. Ciaston WiUemP. 
premier adjoint au maire de Lille; 2) 
Canton Nord: SI. Awlré Favicrcs. agré- 
t* de ITniversité, adjoint au maire de 
Lille ; ol canton Ouest : SL André Delc- 
motte, (.-oaseiUer mtniiripal de SIar:]uette' 
4) canton Sud: SL Louis Loro.v. con- 
seiller  EcnéraL 

4} Elections au Onseil d arrowlisse- 
ment fixées dès maintenant en ortobre: 
I) canton Eut: M. Edmond Domiae, 
sdjoiat au maire d'HeUemmes, fonM>iUer 
d'arrondissement ; 2) canton N'ord-Est : 
SL Flurimond Lecomte. du Comité Gus- 
tave-Delorj, de la sr^-tioa lilloise ; 3) 
ttnton Sud-Est: M. Julien C'ofhex, con- 
seiller d'arrondissement, maire de 
Faclic!»-Tbume»nil. 
 ♦  

LE NOUVEL AMBASSADEUR 
D'ANGLETERRE A BRUXELLES 
Londres. 19 mars. — 81r Eamord 

Over, ancien ambaaaadeur d'An^cterre 
A Moscou, est oooimé amtMissadeur à 
LruxeUes et ministre iftéolpotentlalre 
A IjUxembourEr. 

LE NOUVEAU PRESIDENT 
DE LA SOCI£T£ DE  GÉOGRAPHIE 

M. ROBERT WIBAUX 
A PRIS POSSESSION  LUNDI  SOIR 

DE SES FONCTIONS 
.\près hii t sus d'une pré-sidence <)u'il 

assuma avec une distinction et utie auic- 
tlté dont on ne per- 
dra pas le souvecir. 
SI. Paul Slotte cède 
U pla^e à SI. Ro- 
bert Wibaux.qui ;on 
jeuue talent dêsi- 
gouit à de telles 
fuurtions. C'est au 
cour» de lu »éao<«- 
de 1,1 StHriété de 
géogrpjh.e. luLdi 
soir que «cSt vite* 
rée cette trausmis- 
sion des pouvoirs 

L'aurt.tuire enten- 
dit   tout   dal-ord   1»; 
Lli»(-oiirs   d'a<r>e:i   du 

M  ROBERT VUfBAi-Y   yrêtiident,   M.   PJJ.'. m. ntWERT WIBAUX   5fotte.   et   se   plut   à 
le neupea» j^rôudcaf-n|fT4afldtr      l'Éfw»- 

Utiu.   ttinlée   An   U 
plus  fine  émotiuD,  émaiUé« de  réflexions 
p.quaoïes et apiritucMea, que H « derii'.er 
de la série des conférences de la société. 

SI. Itobert Wibaux ht de «un prédéces- 
seur un étoge qui n'cta;t que la juste nia- 
nifestatioo des sentiments de l'assemblée 
et M. Auguste Crépy. président de la ^o- 
ficté de géofrspie de  LUle.  exprima  ses 
vœux au nouveau président. 

A la st-ance assistait SI. Edmond Sla- 
BUrel-Prouvost. président de la Société de 
géographie de Tourco.ng. 

La soirée fut eiuu.te occupée par la re- 
lation du très beau vo.rage que fit en Al- 
sace, sn lendemain de la guerre. SI. Stsn- 
rice Me.rs. dont la pensée s'inspira d'un 
très bel idéal patriotique. 

Les évocations que l'on devine se lèv^Lt 
sans nombre s^us les pas du voyageur, de 
Belfort à Strasbourg. Ce sont tout d'abord 
les manifestations d'altacbement des A'.- 
itacicns à la mère patrie, l'euthousiaso.e 
des réceptions aux troupe* françaises, lei 
fsils de guerre héroïques comme celui de 
l'UarmantswiJIerkopf. 

De nombrewes projections ont dévoilé 
a l'auditoire le vrai visage de l'Alsace, le 
pittoresque de ses habitatioiu. la gran- 
deur (le ses sites, le charme délicieuse- 
ment simple de ses bourgs. 

(J'est donc sur nne magnifique illnstra- 
t-ion de l'une de nos pins belles provin.-*» 
que s'est clo, le cycle des conférences de 
l'année  irvW-::!- 

APRftS   US   BAGARRES 
DE DIMANCHE 

Nou.3 avons relate hier dans tous EX'S 
délais réebaufTourée qui a mis «ux prises, 
donociche. verït 13 h., a l'ertrée de la rue 
de la Gare, theux grol^M^s de jennea gens 
aiH)artebant k l'.VctiOn Frcccaiae d'une 
part et sn Parti tociali'ste. d'autre part. 

Nous avooa dit <yu'ev eotirs de cette bn- 
garre, plnsieiirs royalistes avaient et é 
bteïsés à coups de caïKie pjr \iarv adver- 
saires. 

Ai»utor.s qu'hier, deux des blesséi^. SIM. 
Adolphe Ooneoe. 19 ans, dertw^nateur, 110. 
boolevanl d'Arnreiiafères et André Bruyère. 
27 ans. iDCé4ucur-chi3>V(e. 234. me de ta 
Riouderie. à SDarcu-eiT-Baroeul. ont »;épo)*é 
une pkiiuto pour loiips et Keswarcs, entre 
led ma-ins de M. Ai»lré. cminiisEairc de 
police da 1" arroo.i:&«>ciueu<. 

Nous avons dit mixsi que d*ux royaiis- 
tpf, SI.M. Jacq--ie8 IVulain.lU aaf, étud^S'^t, 
2V2, Grande-Rue. ci Kcné Verm^reen, 
tcip.lurier. 110. rue C:irpeaux, à Wasque- 
hat OTjieot été arrêtés suoa l'inculpalion 
de port d'arnres prohibées. Ils ont été con- 
(ii:^';s I» Llle hier JJUIUS aa«-uii ioicident, jMnir 
être mis i la <tspoailiua du l':.rqu*l. 

Comme nous riodiquoas par ailleurs, HA 
it <-o:nt>a ru de vu ot le Trrtmual correc- 

tionnel qui a décidé leur mse en Iit»erté 
provisoire. Ib ccvaparaîtroot h t'rudience 
an tundi 20 mars. 

it'autre part, au SL-Jct de IJ tcntBtive 
coDunuoiste qui se tîérotila l'a'prèfi-oiidi du 
n>ème jour, et q-Ji éoboua si piteusement, 
le a Comité de lutte cootjre la guerre ». 
orgsniasieUT de ta fête qui se déro<ria k la 
« Bra Me ne «tes Orpbeoois^es •. 136. rue 
dt> la Crare, d«\.-^re n'avoir rien de cooimun 
avec \^ groupe de factieux qui partirent 
de là d JiAnche avet l'imentix» d'rJIer sac- 
cager la féie jioloDalsc de la rue du Grand- 
Chemin. 

Noua avotta (Jit le ïort qui av>att étû 
ré&crvé i cette puipiée de nMoifestants. 
et, grâce aux importantes mesures pré- 
ventives que l'on avait ps.ses, la soirée de ; 
dinanulie. puis la nuit. v« ("érouièreot »a«is | 
hr m^riodre iucideiH.   : .-■     . 

CHAUSSE2-VOUS ches . BOÙCAU : 
Accueil aimable. Choix iramenwe. Qualité 
garantie  et  ■   Prlmedle   ». 

ECONOMIES 1 
Quelle qut soit votre faom de Ic-siver. 

vous n'obtiendrez jamais du linpe aussi 
blanc. au)i«i rapidement, aufi-i facilement 
et pour un prix ntisai bas qu'avei- lUanco. 
Kon^ex donc : '^i à 2.'» litres de lettsive 
oiyvènée pour 0 fr. 7l' un 0 fr. îjO, soit 
deux doses de Blam-ti à 0.25 ou U.rïU et 
0.20 de cristaux. 

Cette semaine. faiteM-omiK i-mifiiiiire. 
faites votre lejisive exactement coitime 
nous l'indiquons à l'annonce Ulahcu page 7, 
vous n'allez pa^ eu n-ienir : ;''<>740 

MORT D*UN ANCIEN VICAIRE 
DE NOTRE-DAME 

M. L'ABBfi HERRENGT 
\uii,>* apprinons a^■>.■ un MT r-;;rvt, la 

mort de si. l'abhé I)é!«iré Ilerreugt. décZ-dé 
lundi k Saint-Ililairc-lcK-Cnnibrai. ii r.4ge 
de 72 an». 

I<c défunt avait été, avant guerre, vi- 
caire à Houhaix. dans la paroiNse Notre- 
I>anie, pendant douze ans. D'abord vicaire 
k Bouchuin. SI. l'utilié Ilerrengt avait été 
aussi »er-ré1aire de Sl^r Dunel. alom 
évèquc ù'Arrns. dont il éinit parent. 
Après Son passage à Unuliaix, il avait 
été nommé ruré â I>aniniis><>s. et enfin 
& Kaint-llilaire-lez-Cambrai, où il éuit 
installé depuis août ll>13. 

Pendant la guerre, il avait eu une con- 
duite particulièrement brillante et le dé- 
funt était titulaire de la Croix de guerre 
et de la Médaille de la rci'onnai:>saace 
trancnise. 

Pour raisons de santé, SI. l'abbé Iler- 
r^ngt svnit quitté son post* depuis novvm- 
bre l'^'Vt. Kes funérailles auront lieu 
jeudi,  à  11   h. 

Nous prions la famille de SI. l'abbé 
Herrengt il'agréer lexpreshion de uoa 
vivcf roudoléancp». 
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L'EXPOSmOW DE PRINTEMPS 
CHEZ LES COMBIERÇANTS 

DE L*EPEULE ET DE L'ALOUETTE 
Pc t-nu temps, les fêtes et mai>febt.a* 

tkonn coiumerciates organisées damt cvs 
QuorticTs csse.itiel)emeikt populaires ont 
obtenu le phis brUant succès. Lct rsiK)- 
sitiona d'éralagea sont particuS.èrcmeut 
euiries et goAtées. Déaireoz de conserver 
leur resiotii d'étalagistes O'lfw^Mcmes. le.s 
cqmmercaotB de l'Epeule et dcTÂlotiette 
M)Dt décidés à amplifier cette «Tinée, leurs 
efforts- Les 24. 20 et 2tl nurs. il j aura 
donc eikcore foule dans ces arlèies »i ri- 

antes. lN>iir exciter et eocouracer ses 
coCèguflS àa groupement. SI. Fumery, 
ricc-préBÎdent actif, met en i*ampé<ittOD 
deux pcix: un service fumeur» et un 
encrier, qiui seront atLribuéa par ua jurj 

A LA MUSE DE NADAUD 
Les membres de ce cercle Uitérairc. réu- 

nit- en assemblée, uut tenu tout d'abord 
il exi.Timer leur >ive sjmpatlùe aux 
nti mbrea éitrouvés eu ce moment : SImes 
ll\cii et Itétuor, qui vieuneat de perdre 
leur pères. SIoïc LefebTre. victime d'uo 

ideut d'auto dont elle se remet lente- 
ment et SL Uoger, opéré, mais beureu- 
senifot convaleseeut. 

De   ce   fait,   Slytis   et   Sticbelbaut.   les 
iitc-urs de % Aux proao' et aox rogin* a 

peuvent annoncer la reprl«e de l'opérette 
;>atoi»ante en avril. 

SL Barenue lut arec bf-aucoup d'hu- 
mour un c Sonnet argentin s digne d'un 
bon trésorier et Mlle Vanbollebèke dé- 
tailla de ce même auteur « Paysage hi- 
vernal a dédié à Stytis, puis une célèbre 
• Itobageoise a. pièce d'une texture par- 
ticulière. 

SI. Losfeld, poète prodigue en huma- 
□i'és. fit part de ses vers si vrais « f^ 
contemplateur importun ». puis d' ■ Ks(^>e 
L\4.\ raison a. cLansoa de bon aloi. Il 
proposa, en outre, comme sujet imposé. 
les proverbes irooitiurs tels que « l'argent 
lit f.iit pas le t>onheur • ou e qui paie 
► •s dettes s'enrlcblt  », etc. 

L'ass^ffïblce accepta ua membre nou- 
vcnu. SI. Vandeputie. jeune poète et pen- 
s'<:r, dont M:ie Vanhn||ebèke présenta la 
jolie et sentimentale étude i-ur la c Vieille 
école ». 

M. Tonneau, très dive^Usaot. fit. après 
i tel éloge du  poète cnansôntrier lilloj» 

Auguste   Lnbbe,   la   surprise   de   *   Slon 
que à do'ipe » aux trs'ts spirituels. 
Mile Relxane joua, ave" tout son ta- 

l'Mit, deux morceaux de sa composition, 
d'til'Ord une s VstMe am<Mirense d'autom- 
ne s pnis une marche entrslnsnte < f>8 

^B de nos routes ». SI R'ichelbaitt. 
nce préaident fondateur et SI. Decourriè- 

déebatnèrent le rir*. M Decourri^re» 
lença iovens»i^»nt c T^n fats une fîgn- 
re ». chanson dîrne de Slontmartre et SI. 
Stichelhaut. apr^s un poème de guerre 
Ttfendriasaw « I^e netJt mart-hand de car- 
tes postales • dilat.s l'andilolre ave^* 
* An roilTenr ! • et « T<e« lennettes s de 
belle eovergnre. 

LA PROMOTION  VIOLETTE 
M. Jean Maaghl rjui Meut de rerevoir le* 

r-jlw*" aradém^jues '.M titre de memttre 
ldù-ç*»»«il a'*Âq»Aii>_i râJJôp ^e" t* Associa- 

I cou aiuica'e dea ai»ôîe'ryt élèves de Onilî- 
tm *P«««bt JéTlobbBTi. eSfééferï» jnJmet 

! ISîiS. Il apiwrte aux oruvrea poîtsi-obircs 
ur.e coHii-boruLiou tr«'^s ac<fie depiMs de 
tr.'s niMubreifcCs anu-^es. 11 est eu outre 
déléC'K cantounl   à  Uuuboix. 

PEINTURES POUR FACADES ET 
USINES. — l'rix 8pé<-iaux. Travaux soi- 
inés. 8CHEPENS Frères. 0». rue de 
Tourc*'ing. Koubaix. Petit* et grands tra- 
vaux    rit-léiihoni- :   ;!ti2.07|. ;:<;7"_'ÎKI 

i-ii>.-    cii.iiiiuiiif    ■{•ml    itiu»   ir<.   i'r.ii>tura 
din-^tii  le pi ta grand lN|a 

Kt puis itueltiUÉ's arutte» bien coanos: 
Mu-- L ti»tri«iu-.nslnieu. I excelienls M- 
pisuo ; SI. 1... Itriffsol, Hiaoteur i rois 
vt : Inénarrable ïonsl, le conique fantai- 
siste qui dooDira ^e» chatMOus minées et 
t'a osées. 

'r ejmpathique Koubaisien. M. l^éoa 
Jt-lmulle. b«r.vi.m du Théâtre royal de 
V»niur. ne jirodiiini également en preaiifr- 
re   partie. 

Le concert bc teroiinera jiar uue opé' 
■ elle modsrne. inédite dans notre régioa, 
* I^s 8tatues en goguette » de SL l'eu! 
P«'ircol. ■■•«• d^K<^<-e en vers de l'au- 
teur, dita lar M* Léo Balgy Cette «ovre 
.o.-rée par autorisaiion spéciale de l'aa- 
t'-j--, pfut être vue et entendue par tons. 
I.l;e i.era interprétée par SISI. Joseph Ba- 
rein. Ijéon Oelmulle. Mme I>o BalgV, tous 
'f*w» du Tliéatre royal de Nawir et SIme 
J- CsstHsin I.«e populaire Yonal rem- 
pl.ra le ô* n'ije. 

B.ef. ce*t à un spectacle copieax e/ 
vraiment snij-tique que nos deux raillan- 
ten société* ruubat«ieniies convient leur» 
membres. 

A.ootons que les bureaux de location 
lonetionneront  comme  wult : 

l'oiir la Conrordia-Harmnme. du 22 au 
i.i rU\''* ^^ * -^ *•■ •* '• 25 mars de 
Unno    •     ""^ *""'* *"^"'' '^*' ^'''' ™' *** 

Pour ITmon Sportive RoubaisJcnne. do 
-1   »u   24   mars,   de   in   à  20  h    et   le M 

    .Mme   NLtie   voulut 
i>..>s.oii lie sa fourrure, eUa »'a 
.-e|l^-ri srat d:»!'»»-»». «' l««»d 
«heet^es eptrepri><s pomr la 
r-.tèrent raines. Elle avait été. tm-tmf. 
ciio do«iie Bubtilis^s par aaa parasaa* 
t>.--j nTiip'Jense. 

l lue  plainte a  ét4 dépMée  et  l'on ra. 
■ ■hvrche l'auteur de ce eol. 

A«ttbTél»7 
lAindi, vers 16 h.. M. IAHMS iJMKbaltf'. 

00 ans. 27, ree Emile -Moreau. evC rwnw 
s<>porter au comnknsariat dn 1er afiOM 
dissement. un vék. oui. depuis la veille dé- 
jà, était abandonne cofrtre Is façade d« 
l'usine   I>ei>ontre.   rue   Kraile-Mereaa. 

Cette ma^h ne se porte plus «lienoe pla- 
que. Elle s été remisée wm ee«ia»aaan«t 
ceutn^ oO on Is tient 1 la dfsporition da 
SOS propriétaire. 

L'iato rainé* Utr a'arait été 
^cflBpraatéa» 

Nous avons sigaaM hier la diapanMatt 
dm» automobile appartenant à M. FMI 
l>ryeiuieit«. 37 ans. plscier, domioMd ai 
rue Paul DeaioJder. Cette anto avait iU 
emevée. cEssaa^a a«ir, alova qa'eUa M«- 
•..oenait   ni* éa  Salat-RMeapteu. 

Ainai qaM? fiSait s'7 attawlr», l'aa*» 
a été reteoBvéa laadt rnatiB. EUa «^ 
«Ii- abandoanéa me dea Longoaa-HBM^ 
pris de la me Uonce. Cne glaea aeatt 
été brisée et le meteur avait subi «a^- 
qnes décMoratians. 

r^ Rûrsîé reefaerebe 1 
teur» de o?«. 

Uae révBioa fiscale 
^a* «Cran Aituti^aM» 

L^«.^eulbU.e   Kéiiérale   ,ie   ,.«.   groupement 

ffia?;:!:'?- "'"'"^"•■" -J''» élén.ems'^îrno; Ibeatres régionaux et d'acteurs ayant dé- 

sous la  iM-esKj^noe    d'bouoeur de M. Oas- 
t.>u Tonneau. vK-e-prés^eut d'honneur   U 
cictaircs. 
cn revue 

Oiurc 

Gaston 
ni Ile; 

actif pré.s«iii«  les nouveau 
aiinns à l'unanimité, puis il nasae 
.«*s succès r.-fueiUla 1 an dernjei 

Vt-CA — i"''"*,"   "   •"*^'*«.   1«   saiaoj 
iJ.(4-..j stra fcnile en ouvres nouvelle? 
comed.es.   opérettes   et   drames. 

Apre» on intéressant échange de vuej 
la^semldef   a   renouvelé   comme   suit   s-in 

ouute: \ ic,-.président d'Iiunneur. U 
Tonne.iii; pr^^lldent. SL Paul Cor- 
ce-pré..ideiir. SI. Kranç-is \\*erv>: 

dire-teur général. SL .Maurice Lejeune; ré- 
giBseur SI. Itrnaud; seerétaire, SL A. Cas- 
w.,'";. «I^joiut. SL Crépin; an-h(vi,te». 
SLM. L. Broockx et J. Vanoanegbem; c .s- 
tiiniiers. SI.M. C. Ita.vnart et G I-ote; com- 
m^Mairo-rapporteur. M. Gaston liobrecbts. 

Jje siège dn Cours srtistiiiaes est 
transféré au Café du Sans Souci. tW. tue 
du Collège. 

Le Comité invite tous les interesse» 
Dames, demoiselles messieurs, musici^rs 
et chanteurs profeesionnels et amate«ira 
d'y envoyer leur adhésion ou d'ss^ster i 
la réunion da dtnunche 27* mars. Iti j 
trouveront   le   meilleur   accueil. 

Après rarèwMcat de Sa Majtité 
le roi Leopold 111 de Bclfiqae 

SI. Jt-un Franchoiiiniv. préwidrut 1- 
r.\m:cale des ancieus militaires belges ■.> 
Itoulialx, vient de recevoior de SI. le Se- 
crétaire du Cubnet du r-û de ll^-lzi.iue. In 
réponse suivante au télégramme qu ;. 
avait adreiMé au roi LéopoM III. I.T» U^ 
aon   avî'nement. 

CABINKT  DU   BOI 
PsJsta   de   Bruxellea 

le  13  mars  1134 
M.  le Préaident. 
Roi    a    pria   connaissance 

gnunms  qu'au '"   '* — '—'- 
t*l*- 

nom   de   lAmtcale  des   An- 
ciens   mUltalrea   bet«e«   de   Boubalx     roua 

UM 
poar k rapos da R.P. Scraaera 

Aujour^l'hiii, mardi 20 msra. n 0 h. Itt». 
en l'égli»* Saiut-Antoioe de Padoue. sera 
célébrée une messe pour le repos de l'/ime 
du U. P. Seynaeve, décédé a Nejaitibar 
(.Vfriquei. ainsi que nous l'avons  relaté. 

Las coarg de braacardicra-atcoviatta 
Le troisième cour» ibéorque k l'intc*!- 

tiou des braacaxtiiers-seco;iriste& aura lieu 
aujourd'hui, marfh 2U mars, à IS b. 30. nu 
p^e de la Croîs*Bouge, l^rae de ]à Ua-e 
Le cwul*>rcnjt*r traitera l« Sujet suiraat: 
«TiB protection collective contre le danger 
aérien ». 

Lcs brancerdiers sont instamment prés 
d'assiiiter à cette réunion ce rai^^u de 
l'importance du sujet traité. 

Lui  ares  adressé   fc  loccsslon  d*  Son  ^vé-   Ligne t\> 
ntnunt. Itouhai: 

Ba Malesté s éi* psnieullérement sen- 
sible aux vœux que vous Lui svez expri- 
mes sinst qu'aux sentlmenu de pslrlotlque 
sttachement dont votre message tradriisall 
lexprewrton. et Klle ma chargé de Ihon- 
neur de vous transmettre Ses cordiaux 
lemerclements 

Veuille» agréer, etc 

Ce soir «va Uaa la f£tc aaaaaBe 
de rAgaodatioD Aoùcak 

des AacieBS Elères de Plaftitat Tnrgot 
C'< st ce soil- mardi 20. qu'aura Ueo la 

glande nianire^tatios artJHtique annuelle 
à l'Il'ppoilrome-TbéAtre de lioubaix. L'ne 
d-s premières troupes des tournées Ce. 
Lu tel, viendra interpréter pour la cir- 
cf^miance a l'rimerOKc », le chef-d'œuvre 
lie  de   Fiers   et  Caillavet. 

Les   membres   qui   n'auraient   pu   venir 
à  la   location,   trouveront des   places dis- 

■tlbleji   It   rentrée  de   l'IIippodrome.   Se 
ur-ir de   la   car*e  d'identité   ll>31. 

A rAaûcala natoeUe 
des chaaffeari d'aatos de Roubaix 

et «Bviraas 
la    rcuikoii   générale   oblicai«;re   ai;r 

heu le vfiiilreili 2:; mars, il   l'i b. .'{O, h 1 
l's  Spurt*.   l(.»ulevard  (»snit>e*'a. . 

TawiavMtWo 
S:me Cléoienee Sfo^ano, M ana, wm- 

cière. domtefUée 03 rmt des Feara, a naa> 
tsté loodi matin que dea indiridua aeajpt. 
ci-ievé. su cours de la nuit précéd^i^ 
d'vtue lettres en «maM apposées Mr la 
vitrine de la mercerie. 

Mme St'x-kman subit de ee fak na ]H<^ 
j i''ice de 60 frs. Elle a déposé nne plaiat* 
n l on recherche le voient. 

ACQUiainON D'UN 
HOSPICBa. — Suivant acte 
en date du IB février, les Mnsrtmis «a 
Tourcoing ont cédé, à titre d*utUtW pt|kH- 
quc. fc la ville de Roubaix. un terrmtn slSaa 
fc BeubaU, boulevard da Mets »t quat de 
Bordeaux, destiné fc l'élargissement Os eaa 
deux  voles. 

Cette cession s été consentis moyesnapa 
le prix principal de iSaOi fr. attpaM 
payable ausattAs sprés accomplisseawnS ésa 
formalités hypothéealrss. 

La présente publication est faite afin que 
Isa personnes ayant des prlvlltsa ou hjpa 
ttiéques sur l'Immeuble cédé et atoérals 
ment toutes peraonnee IntéressAss Blaat A 
faire valoir leurs droits. confonnéaaattS aos 
prescriptions de Is loi du 3 mal ISU. 

L-AStEmLCB GBNCKALB É» L'ASOCAUl 
PIBBBK-DB-BOUBAIX. — L'AmlCBla FlWia* 
de-BoubaU a tenu, à l'éooU son assWjMta 
générale sous la présMaoca de U. OnNiea 
HestdMh.  entouré da MM.  O. Intf    • 
lAcbens. E.  Hespel.  vice-président; 
nen   et  L.   Culgnet,  aecrétaire;   A. 
trésorier:    des   membres   du   Cocnlta 
U    V    Rssam.   directeur  1 

L«    présidant    oonns    1 
parois   fc   M-   Culgnet   pour   la        
procés-verbaJ de la dsmléra aaai«aiae 
générais, fc M. Lonnen pour la praaaaMMan 
des rapports moml et de la blblluShatoa 
fc M. Matbon pour lexposé du rsiipart 
financier de l'exercice 193?. «nan fc M. 
Hullle pour la lecture du rapport de la 
Commlaslon  de  contrôle. 

Tous ces rapports. 
taUlta sont adoptés fc 
acclamstlous.   

L«   présidant   engage ' «es'i a««i>an   a 
■ss'jter'su caB»ceee-d«-*MntsÉBaastf^lq_^ 
msticbe   33   mars   au   r 
Isiquss. oivaalsé par l'A 
ds  i 

I plus^ I II 
u   sur 1^ *■*• 

Le concert d'Urer 
de la CoBCordù-HaiaoBia 

et dt rUttîoB Sportive Roabaisieaaa 
.Nous avois fiéjii aiino.iré q'ie le con- 

cer» d'hiver de ws deux société» sursit 
lieu le luuui 2lï mars à 2i> h. nu Grsud- 
ITiViire de Honbaix. e* nous dirions que 
celle fête serait ccrtainetoent un gros 
.vc<èB   nour   Ic^   organisateurs. 

Kn effet, riea n'a *té négligé pour ren- 
dre le programme extrêmement varié et 
Intel essant. Et c'est ainsi que les audi- 
teurs pourront entendre b Coneordia- 
llar^onte sous la conduite de son chef 
di-'ingué. SI K. I^itrence dans plusieurs 
fTuvres nouvelles, de grande envergure. 
Et puis parn'tront les artistes musiciens. 

A l'ordre ilrj jour: AIIiH-uti.m du préxi- 
dent; rairport moral et linsnc:er; rapport 
de la Commission de couirAlc- caisse c!;i. 
rurgicole; tombola   pour les pré>eitl8. 

Aucun» Cotisation ne fera perc«ie h la 
réunion. Les so^-iéiaires en relard de Vu'S 
coii»isfioita voudront b'en pa'Rcr «u s'ète. 
43. firand'ltue. • .Au Forgerons. p<)iir r-'-- 
glér ce retard avant le vendredi l'.T ira-^. 

Les caaibriaban à PceasTC 
daas ua ciaéiaa 

Oitun nclie. » crs 14 li.. .n :i li t \n r"-ir.^■ 
seuljt.oii, m ^cnéimnt dans b saMe di- 
son c néina, rue l'uv.d-d'Auzerii. .M. Lé.n> 
l>«.'bar. ."«.I ansi. enlrepreocur de «IM-C- 
lacle*. b'aiierçut que Toa avait, à son ii.- 
su, pénétré diina son éiahlssemert. dat.s 
une iuteution qu'd u'est IKIS di-fticile du 
deviner. 

Les visiteurs indésirable* eircctuè.-e;<t 
des pesées sur le Uroir-casse. lequel ré- 
sista, d'ailleurs, fott bien aux teniaiH-e*. 
Bref, SI. l>elbar ne constata en tout, que 
la disparition de deux ampoules élertri- 
ques, valant ensemble 30 fr- 

cboix 
qui donnsra snMsfaction aux | 

Comité   eompts-t-U 
sence   des   membres,   ds   Isuis   fsmli.ui 
des  parents des élèves. 

Deux   vsux.   l'un  relatif aux  événemanta 
du moU ds février dernier;  l'autre dcaaaa- 
dant   le   maintien   du   ststu-quo   dans   la 
répartition    de    la   aubreotlon    mun clpala 
aux    amlcalss    talques,    présentés    par    te 
Comité,    sont   adoptés    fc   runasUnllé   dSs 
nombreux   membres présents et rcnviyaa à 

Fédération    des    Amlesles    lalquss    ae 
Roubaix. 

Apres   la  distribution   d'un   bon   ds   Otn- 
cs    aux    amlcsJlBtes-cbOauurs    compléta, 
ae    iomt>ola   gratuite   est   tirée   au   sort 

sntre   tous   les   membres   présents. 
CENTRE FAMILIAL MKNAOKR. XI me 
t Ctvuy. Rcubslx. — C^ours du sulr. de 
) h. fc 31 h., cuisine, raccommodas*, b.v- 

gléne, coupe, le» mercredi. Jeudi et 
OrKlI. du 29 avril su U Juillet. ~ 
cnptlon» sont priaea su Centre 
Ji.aqu'BU   30 msrs. 

CONSERVATOIRE DE MVaiQV 
tlon cboralc). — Ce ««>lr, a It b.4 
tlon pour les soprani et ^11: fc 30 I 
atlon pour les ténors, barytons •■ ^ 

HARMONIE ACCORDeONlSTE OV 
TRE. — Fondée, il y a quelqui 
cette nouvelle pbalsngr. composée d'ai 
déon». clairons, tambours et trompettes a 
dépassé toiitra le» eapéraiice» des usani*. 
aatcurs. La répétition générale de veudredi 
18 mars s counu le même succès c; je )és 
précédent M et on s ^nrentstré de nou- 
velles sdhéstons. Les sceordéontste*. «lal> 
tons, tsmboun> et tsompe.tes qui vou* 
draient faire partie de rhsrnioiile. peuvent 
se faire Insrrtre tous l-s jours su sMge 
• A la Cloche •. S. rue du Msreehat-nm. . 
fc Roubaix. Des coun grsiuiis de >olféB* . 
seront donnés sus soclétslrea La pvo> 
chaîne répétition fénérale et la réunkm 
de la Commission auront Iteu le J*ndl M 
oisrs. fc IB h 30 Le meilleur accusU sst 
réservé  fc   tous. 

GBOLPE AR-nfTIQUB A'LKS nUUDL. 
— Ce soir, msrdt 20 msrs. répétition pour 
tout le groupe, fc t'écotc rue Jean-HaCé». 
fc   19   b.   30 4   . 

GROVIV     PRATCRNEL     JE tN-DII tÊUlJt 
LE.   —   Ce   »olr.   mardi   M   TV 
générale fc It h   45. au local, 
tlon   d*   M    Léon   Dsiraull*. 

MELOMANEa ROUBAIUEN». ~ OS SOtr. 
mardi 30 mars, fc iB h. M. au sléfe s AUB 
Turgotins». 13. rie du OoUéf*. dernier* 
répétttlon générais pour le concert d'blver 
*t Instructions par M   le président 

XAVIER 
PAR 

CHANTEBRUNE 

Et piii;». il V avait un« autre hypo- 
thtee. à laquelle Micheriine avait fait 
une discrète «dlueion : rajonroement de 
aon union avec Christian. 

Or, eette alternative alarmait parti- 
enliirecBeot Jean Dusaer. car il la 
voyait T>4eine de péril». 

— Quasd je n'aorais retardé M>Q 
nuriaoe que de tfoaltitiea semaine**. Ten 
épmaTeraie dé.ià d'âprea remonla. me 
rendant compta <IIM e'est autant (le 
iMiilienr qae le lui vole sur sa vie. 
Mais dans son dessein, à «luoi ruoe cet 
sjoamemaRt f A qnelle époque pré- 
tend-elle reiwrter la date de ses noces t 

La répotMe i cette queetion n'était 
OD* ti«D fa^ie. Ne voulaot paa faire 
aaDf>orter à son fiance W saerificee 
qu'dU a'4Uit délibéréiuent impocéa à 
rfli WÊàmt, «tta avait réwln d« ne paa 
e^ marier avant que 1A dette de son 
ffir» fat irilézrhlftnent l»a.vér, n son 
jm>ir pérsoBoei dét'inUiveinrul liljéré 
4»Mt(a «hai^. 
■ ■■mm   UM 4 ea(  iaacMi !  rauoniiait. 

Jean Duster, ù, !a fois navré et furieua. 
Cela peut durer des mois, peot-êtrt 
deux nns au plua ! Christian aura-t-il 
la patience d'aUendre aussi longtemps. 
»an* nW-nie savoir pourt^uoi. apr*i 
s'circ vu n la veille d'une iinion ai 
ardemment eapcrée, au seuil d'un bon- 
heur f>i Icrvetnraent rmé f Qui PO^* 
rait s:arnntir cca ehoae6-là et prévoir 
\*'A variation d'un c'T'ur soumis ù de 
trop rudea épreurea t... 

Kt le jeune homme «zbjUa un dou- 
lourenx aoupir. Car en pensant au ma- 
riacre de ra cadette, il eongeait aussi, 
et tout naturellement, au sien, qu'il 
aMait falloir a.ionrner .encore, si toute- 
foi* Lucile et 'a terrible Athéoaïs eon- 
sentaient à lui aceorder de nouveaux 
délaia. 

Or. cela semblait d'a'ntant moins pro- 
bable que eette fois, il faudrait "bien 
lewr avouer "ans amha^rfts ttu'aueiin 
mariAïc n'éiait possible avant di.t-huit 
rr.ois ou 'îeu\ ans : temps miniiiiotn 
uécertuiire :i l'amortisaetiipnt d'une 
partie de sn <'ctte et à'la féalisation 
des écon'>m.es indispenesbies pour aon 
eotrée  en   miaaffS. 

— Pauvre Lucile I se diaait-i) avec 
an serreroent de eœar. Si ie suia oblicé 
de renoncer à elle, dn moine elle saura 
à quel point je l'ai aimée ! 

Hélas I II l'avait aimée nMqo'à 
réfrarement. "^ueqa'a Tobnubilntion de 
SA coiificience, juaqu'à l'ouMi de sra 
de%-nirit. .pisqu'à la perte de rbuuueur... 
et  tout cela pour ahontir à quoi f 

U le aui. pas ploa tard qn« le Ico- 

demain, qnand, au sortir de son bureau, 
il se rendit directcmcat chez Athénaïa 
H ivoire. 

Cette foiâ, LtK-ile NeyrauJ se trou- 
vait près de fa tante ; maie, à l'accueil 
dacial et mél'iaiit des deut femmes. 
Jesn nu5>er ctHnprit tout de suite qu'il 
iMr iniuver.iit auprè» d'elles ui complai- 
sance ni bvmpatbie. 

D'ailleurs, à peine eut-il été intro- 
duit au salon que l'intrépide .\théDaii 
donna le signal dea boatilitM * 

— Monsieur, dit-elle avec une affec- 
tation d'impertinence dont le ieune 
homme se sentit totiché au vif. ie ne 
prendrai pas la peine de voua deman- 
der quelles nouvelles vous apportes, 
car de tonte évidence Hies ne sauraient 
être 'bonnes. 

Kt comme il la repardait. tléconte- 
naneé par eette attaque brusquée : 

" Oui reiirt elle d'un ton de féroce 
ironie, un hassrd nous u micm au er>a- 
-ant d-» vos... démêlés, si i^. puis dire 
avec  U mâisou  Uernard   Chastcl... 

Jean Diisser eo sentit roifjtir. 'mais 
lif colire oins encore oue de eonfueion. 
Il avait toujours été persuada qn'api^ 
l'avoir reçu, eneouracé et favorisé de 
son mieox, la v.eiHe fille avait brna- 
quement abancé d'avis, et t'appliquait 
systématiqnesnent à le dénifrrer et h loi 
nuire auprès de sa ni^. 

AuAsi fut-ce. d'en ton bref, eaasant, 
et tout .juste correct qu'il répliqua, en 
feudroystit la méirère d'an reicard 
cbargé de méfiris. 

— 3Jea àhàXiés, comiM Tona ditea. 

Sont terminés ctpuis loiijrtemps. Vous 
pourrez vous en a&surer aupris de M 
CbaeteH. ai le c<Piir vou.it en dit. 

» ^fais .ie ne suis point venu pour 
vous entretenir t'^un incident, d'ailleurs 
etos. qui n'int^^resse que oioi. Je vou 
lais voir ma fiancée, que .ie n'ai pas 
eu la chance de rencontrer l'autre soir 
et à qui j'si ii  parier sérieusement. 

Ce disant, il se diriceait vers Lucile. 
aa&ise pr^ du piano, à l'autre botrt 
du salon. Maiit la .ieune fille, se dres- 
sant en sursaut, l'arrêta d'un seste. 

— Monsieur Dusaer. prononça-t-«lle 
lerUement. — -t il comprit qu'elle affec- 
tait de ne plus l'appHer par son pré- 
nom, — Monsieur Ihieser. ie reifrette 
qne vous ne vous sovei pas éparme 
eeUe course inutile. Car. désormais, 
nous ne pouvons plus rien avoir i nous 
dire,  n'est-ce  pas t 

Ijc .jenne homme recula d'un pas et 
pèlit. atte.nt en p'ein crtir par ee 
eni:p droit, porté par une innln si 
chère. 

— Lueite : *'éeria-t-il d'un* voix 
étranirl**. Kat--e âotu vooa qui parle* 
ainsi,  à   moi,   vrtre  fianeé !... 

£lle secoaa viveneiK la tét». 
— Vous n'êtes plua mon fisoeé I 

rectifia-t-eHe sèchement Je Tooe rends 
votre parole... Kt .ie reprends la mien- 
ne, comme i'en ai doisbleraent le droit.» 

— Mais ee n'est pas possible ! pio- 
testa Jean Dusser qui arntatt ses veu; 
ae voiler d'un brouillard roujceâtre. 
qoe TOUS ai-je done fait, Lucile, pour 
mériter   d'être   traité   de   la   aort* 1.* 

Ah 1   .le   vois   bien   qu'on    vous   aura 
monté la tête contre moi. 

I^ jeune fille hau^4>a déUaieneuse- 
ment   les  épauUs : 

— Oil ! moi fit-flli'. je ne ?iii* pa: 
Je crlles que ''un influence avpc de« 
parole.*, des conseil» on des racontars. 
Personne ne prut me « monter la 
tête >'. Je n'acis O'K* de mon propre 
mouvement, et en pleine indépendance... 

— Alors expliquez-moi I insista-t-il 
désespéré par cette froideur narquoise. 

— C'est bien simple t Je ne voua 
reproche pas d'avoir puisé avec un peu 
trop de désinvcltare dsoa la caisse 
dont vous aviez la earde. J'estime que 
cela ne me revjrde pas. Kt. du moaent 
que vos patrons se déclarent satisfaits, 
i'auraia tnauvaise irrâee h être plus 
difficile  qu'eut. 

» Seulement, ce petit inc'dent a tait 
découvrir une rh<.se qu'on .ne soniHrtm- 
nait pas : C'est que veon êtes on 
loueur effréné, qui ne reeitïc ncvari 
aucun moyen pfur assonv'r sa danse* 
reuse passion. 

w Kh tien ! Monsieur, ie n'entends. 
en ee qui aie e«Beerne. ai être mise aQr 
In paille par men mari, ni risquer de 
devenir quelque ioar la femme d'as 
ha<rnard. Voilà... 

Jean I>Dsser ponasa un ^i de don- 
leur et  d'indiffnation. : 

— I.iicile. ne me parlez paa ainsi. 
MoiiM qi>e peri^onne vous n'en ares le 
droit, et t^t on tard vous voua repen- 
tira; de TDtre dureté... On n« condMu- 
ne pas les ;:viii «ans les entendre. Lais- 

sez - moj urvM'Iiflijcr. vo;i* insérez 
ensuite. 

De nouveau, i'et-fiancée bau*»a lea 
épaules et se nw-i^it d'un air d'ennui. 

Kcouia-t-elle seulement n'a expli- 
cations T 

Comprit-elle qiip r'était son amour 
pour elle, la pCbr de la perdre s'il ne 
ré|>nusai| su piuA vite qui avait l>ouS' 
7r Jean sur la pente fatal*: T... Kntan- 
dit-eile ses supplications, se* adjura- 
tions, ses promesaefc. ses serments pour 
l'avenir î... 

Quand i) eut fini. Lucile releva la 
tête, et  laicsa   tomber,  néiriiirevament : 

— Tout cela e*.t très fâehenT. i>n 
eonviens. Par Oialheur tous les discours 
du monde ne pwivent empêcher ce qui 
:i été. 

•) f^ne vous ne sovei! qu'à demi 
rrnpahle. ((ue vous sovez excusable 
rif'tnc dans une .-ertaine Tmite, if l'ad- 
mois tri's voloiiliew. Comme au-wj je 
crois à votre iVru.c propos de w plus 
ianiais iouer. 

» 11 n'en rest»- pas moinit que von» 
\or« êtes Innrden ent endetté. .iue «on» 
ûveg di»oe»é w tre patrimoine et obé- 
ré votre aveair. Von» déclarez vona- 
D:ûme qn'il rona faudra de lonn moto 
pour vous remettre à peu pr^ à ftet 

— Je ne vous demande que d« m*afr- 
tendre encore uu  peu. 

I-ocile  eut   "n   ricanement   raseur. 
— VOUA me .Ic^caiidea. précisément la 

seule cfaose qu'il ne toit paa en moa 
pouvoir da voua aaeorder ! tanca-t-alla 
cl^uoe voljt sh'idtnto. 

» Vous stt'Tndre encore * hnpiAsi 
bie, mon cher I Je ne vou% ai qne Iri-p 
attendu cl i>o'ir en arriver où noas er 
Bomim-s.   Kh  hi-'n,  e«>la  mtffit. 

» Je veux n.» m*r:'T irune, aver 
quelqu'un de solidement po«é et suffi- 
samment riche i»our tue a.i-tlre à l'aLrl 
de»  aiéas   de   l'exii^tence. 

» Je trouve actuelieuient nœ •«'■• 
sion que je prétends b^len ne Pto la»sé 
échapper, car elle ne •* représenterait 
sans doute  plu*. 

>* Done ie maintiens ee «ua j'ai dit 
eo eorameocanl - Je -me eoosiaera «»' 
sormiis eon>me l.brw. Veaillea eo faire 
• utajit  de votre cAté... " 

— Von» ne rc'avsi donc lamaii av 
nié * balliMia k Halheareas. sccataU 
de ehaffrin et de boi.ta. 

K;ie eut OR resie eseédé : 
— Sait-on iaTnais ai 1 «n aim« a« a 

IVn n'aime pas » fit-elle avee an nap- 
ieisme  réei:emeiit effravant «™_f"» , 

eréVnre ei   ieune.  Vous ne lae déniai- 
fiez pas. c'est artsin et ir TOOS aaaaa 
épousé. 

M Staia la vie moderne ««at pa» aoa 
benrerie. noo patirt»-BRii ! Ceat wa 
eboae aéiiiBee, niie eaMDétiUaa diffi- 
aile, oè ahMia doit latter P«v mÊ^m 

«Bt. à rotrc IM. ■«» 
t.„ 

Loeila psaadDCft ••• denitift aate 
aree «ne expriaMWfc de pitié si îaart- 
taute que, de iMèan qu'il était, la i 
homma rouf.t iuKiu'i la 
akareiu. 


